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BRÈVES

TRANSPORT AÉRIEN   

Easyjet 
consolide sa
croissance 
en Suisse
Easyjet confirme sa première
place à l’Aéroport International
de Genève (AIG) avec une
croissance de plus de 30% en
2005. La compagnie s’est
aussi imposée au premier rang
à Bâle. Au total, quelque 3,5
millions de passagers ont été
transportés par la compagnie
low cost depuis la Suisse.

«Nous avons transporté 2,536
millions de passagers au dé-
part de Genève et plus de
950000 depuis Bâle» a indi-
qué mercredi dans un entre-
tien à l’ATS, Philippe Vignon,
directeur commercial de la fi-
liale suisse. «Nous négocions
avec une vingtaine d’aéro-
ports pour saisir des opportu-
nités supplémentaires mais
Zurich n’en fait pas partie».

Confrontée au fort renchéris-
sement du pétrole, la compa-
gnie «a appris à voler avec un
kérosène en augmentation».
Elle a renforcé «structurelle-
ment sa position», estime Phi-
lippe Vignon.

INDUSTRIE SUISSE 

Chiffre d’affaires
en hausse
L’industrie suisse des machi-
nes, des équipements électri-
ques et des métaux (MEM) a
connu un 1er trimestre de
croissance, tant au niveau du
chiffre d’affaires que des en-
trées de commandes. Les en-
treprises sont confiantes pour
l’ensemble de l’année. Les en-
trées de commandes ont
grimpé de 27,7% sur janvier-
mars par rapport à la même
période de l’an passé, a indi-
qué mercredi Swissmem, l’as-
sociation faîtière du secteur.
Le chiffre d’affaires a pour sa
part progressé de 2,9%.

AVIATION

Airbus table sur
près de 430 
livraisons 
cette année 
Airbus s’attend à livrer près de
430 avions en 2006, a déclaré
hier son président, Gustav
Humbert, au salon aéronauti-
que de Berlin. Cette prévision
est plus optimiste que les pré-
cédentes. Il a ajouté qu’Airbus
étudiait un certain nombre de
propositions pour améliorer
son futur modèle A350,
concurrencé par le 787
«Dreamliner» de Boeing. Air-
bus a également engagé un
examen de son programme
A340, dont le carnet de com-
mandes reste mince. Le
consortium européen a livré
378 avions en 2005.

DOUANES

DHL satisfait
Après les attentats terroristes
du 11 septembre 2001, les me-
sures de sécurité en matière
de transport routier, aérien et
maritime ont été considéra-
blement renforcées dans le
monde entier. DHL Suisse pro-
cède en temps voulu à des
réajustements de la gestion de
la chaîne logistique et parvient
à ne pas allonger les délais de
livraison malgré le surcroît de
travail important.

VINCENT PELLEGRINI

Après avoir fini ses études
d’ingénieur chimiste à l’Uni-
versité de Salamanque, l’Es-
pagnol Raul Tahoces Soto
est venu à la Haute Ecole va-
laisanne (HEVs de Sion)
dans le cadre du programme
européen Leonardo da
Vinci. Ce programme, au-
quel participe la Suisse, vise
à promouvoir la mobilité
des jeunes en leur proposant
des stages professionnels à
l’étranger. Nous avons ren-
contré Raul Tahoces Soto
peu avant son départ de
Sion après sept mois passés
à la HEVs. Entretien. 

Raul, vous êtes resté sept
mois à la HEVs de Sion et plus
précisément à l’Institut
Technologies du vivant pour y
faire de la recherche appli-
quée. Quel domaine avez-vous
exploré?
J’ai fait de la recherche –
dans le cadre d’un pro-
gramme postgrade – sous la
direction du Dr Fabian Fi-
scher, professeur de chimie
et de biotechnologie à la
HEVs. 

Une publication est
d’ailleurs également prévue
pour une revue scientifique
avec le professeur Fischer.
Mes recherches ont porté
sur le développement d’un
système de purification des
protéines. En résumé, c’est
une application permettant
d’obtenir exactement les
protéines que l’on veut dans
le cadre d’une production
industrielle en biotechnolo-
gies.

Pourquoi avez-vous choisi de
venir faire de la recherche à la
HEVs dans le cadre du pro-
gramme Leonardo?
J’ai fini mes études, mais il
n’y a pas suffisamment de
travail dans mon domaine
en Espagne. 

De plus, j’avais envie de
connaître la Suisse et j’ai
trouvé avec le programme
Leonardo le moyen de venir
approfondir mes connais-
sances professionnelles
chez vous.

J’ai déjà eu l’occasion
d’apprendre le français en
étudiant à l’école de chimie

de Lille grâce au programme
Erasmus. 

Comment jugez-vous l’am-
biance et le travail à la HEVs?
J’apprécie beaucoup ici les
bons rapports qu’il y a entre
élèves et professeurs. Il y a
moins d’élèves par profes-
seur qu’en Espagne et cela
permet un meilleur enca-
drement, surtout dans les
travaux pratiques. Chez

nous, en Espagne, l’ensei-
gnement est plus théorique.
Ici, l’ambiance est géniale et
en plus il y a un lien avec le
monde de l’entreprise puis-
que souvent le travail de di-
plôme d’un étudiant est lié à
un mandat avec une entre-
prise. Chez nous, les travaux
d’école sont plus théoriques. 

Que ferez-vous maintenant?
J’ai trouvé un poste au Ca-
nada pour juillet. J’ai envie
de connaître le monde, de
voyager. 

Quels autres aspects vous ont

motivé pour venir faire de la
recherche appliquée à la
HEVs?
C’est une bonne chose pour
mon curriculum profession-
nel et c’est surtout une
bonne expérience de travail-
ler dans un autre pays où les
méthodes sont un peu diffé-
rentes de chez soi.

Sans oublier l’enrichis-
sement culturel et l’intérêt
d’apprendre ou de perfec-
tionner une autre langue.

Et puis, je ne vous cache-
rai pas que si j’ai choisi le Va-
lais c’est aussi parce que
j’aime beaucoup la monta-
gne. J’habite moi-même à 45
minutes des montagnes en
Espagne. 

J’ai eu beaucoup de plai-
sir à faire du ski presque tous
les week-ends sur vos pistes.
Vos paysages sont très
beaux.

Y a-t-il quelque chose qui
vous a surpris en Valais?
J’ai été surpris de trouver un
peu partout des vignes dans
votre canton. J’avais du Va-
lais l’image des Alpes, des
pâturages et des vaches,
mais pas de la vigne... Vos
vins sont d’ailleurs excel-
lents. J’ai aussi apprécié le
caractère des gens d’ici. Les
Valaisans sont ouverts, faci-
les de contact.

De Salamanque à Sion
HEVS� Un stagiaire espagnol est venu faire de la recherche appliquée en
Valais dans le cadre du programme européen Leonardo. Entretien.

«Chez vous, les professeurs
peuvent mieux s’occuper 
des élèves» 
RAUL TAHOCES SOTO

STAGIAIRE ESPAGNOL À LA HEVS 

Leonardo: 
aussi pour les Suisses
Le programme européen Leonardo propose aux jeunes des sta-
ges professionnels à l’étranger. Bien que ne faisant pas partie de
l’Union européenne, la Suisse participe de manière indirecte à ce
programme.

Le Secrétariat d’Etat à l’éducation et la recherche (SER) alloue
chaque année un montant afin que des Suisses puissent bénéfi-
cier des avantages du programme Leonardo et que des entrepri-
ses suisses puissent accueillir des stagiaires européens. Ce
montant permet de financer les trois bureaux de placement Leo-
nardo en Suisse et d’allouer des bourses aux stagiaires. La parti-
cipation à ce programme est coordonnée par trois bureaux de
placement représentant chacun une région linguistique dont
SOL-Swiss Occidental Leonardo à Sion pour la Suisse romande
(y compris le Haut-Valais).
Voir le site internet www.s-o-l.ch
Les stages s’étendent sur une période de deux à douze mois. Le
programme Leonardo da Vinci est ouvert à toutes les filières pro-
fessionnelles. Il s’adresse aux étudiants et diplômés des hautes
écoles (universités, écoles polytechniques, HES certifiées) et aux
diplômés du secondaire II ayant obtenu leur CFC, diplôme de
commerce, maturité professionnelle ou diplôme d’une école du
secondaire II depuis moins d’une année.

Chaque année, plus de 70 stagiaires romands partent dans des
entreprises européennes et autant de stagiaires européens vien-
nent faire un stage dans une entreprise romande. En 2005, 5 Va-
laisans sont partis en stage dans l’Union européenne (3 en Alle-
magne, 1 en Italie, 1 en Espagne) et 2 entreprises valaisannes ont
accueilli des stagiaires européens Leonardo (Courtine + Héritier
S.A. à Savièse et HEVs à Sion).

SOL participe également à plusieurs projets pilotes de l’Union
européenne, dont INTERPLANET (www.internationalplace-
ment.org) qui est une plate-forme sur laquelle l’étudiant peut dé-
poser son profil et sa demande de stage. VP

L’union fait la force. C’est cette réussite
d’équipe au sein de l’entreprise que le Prix
Michael Baettig veut récompenser. Doté de
15 000 francs, montant que se partageront
les trois meilleurs, ce concours est ouvert à
toute équipe suisse ou étrangère d’au
moins trois personnes appartenant à une
entreprise active depuis 2004 au moins. Le
délai d’inscription est fixé au 1er juillet
2006. Les candidats devront soumettre un
dossier de 20 à 40 pages jusqu’au 20 sep-
tembre. 

Devant jury. Les dix meilleures équipes se-
ront invitées à présenter leur réussite de-
vant un jury composé de personnalités du

monde économique le 18 octobre. Les
vainqueurs seront récompensés publique-
ment le 8 novembre. Les protagonistes du
prix sont la PEP, Plate-forme des entrepri-
ses professionnalisantes, et l’ESM, l’Ecole
de management et communication de Ge-
nève. 
Hommage. Ce concours, qui en est à sa 5e
édition, se veut également un hommage à
Michel Baettig «qui, en parfait profession-
nel, a su promouvoir l’idée et l’ambition de
l’entreprise aux dépens de sa propre gloire»,
indique le dossier de presse. Infos par télé-
phone au 022 979 33 79 ou par mail à
l’adresse: esm@esm.ch. 

CCR/«LA LIBERTÉ»

PRIX MICHEL BAETTIG

Qui veut gagner
15 000 francs?

Sunrise dégraisse et supprime
145 emplois sur les 2600 qu’il
compte en Suisse. La mesure
touche toutes les unités com-
merciales. Le numéro deux des
télécommunications tire les
conséquences de l’érosion du
marché, qui affecte sa rentabi-
lité.

La réduction du nombre
d’emplois concerne principale-
ment les collaborateurs qui ne
sont pas en contact direct avec
les clients, a indiqué Sunrise
mercredi. Un plan social a été
élaboré en collaboration avec

les partenaires sociaux. Les
suppressions se feront sur la
base de nouveaux modèles
d’aménagement du temps de
travail, de retraites anticipées et
de suppression de postes avec
un soutien à la recherche d’em-
ploi. Pour cette raison, le nom-
bre de licenciements effectifs
ne peut pas encore être chiffré,
a indiqué à l’ATS une porte-pa-
role de Sunrise.

Ces mesures doivent per-
mettre de maintenir le niveau
du service clientèle, déclare Jes-
per Theill Eriksen.  ATS

TÉLÉPHONIE

Sunrise supprime
145 emplois  

Raul Tahoces Soto dans le laboratoire de la Haute école valaisanne où il a fait de la recherche appliquée durant sept mois.
LE NOUVELLISTE


